
Apparition de Jésus au bord du lac (Jean 21, 1-19)

Trois années viennent de passer… dans l’euphorie de la suite du Christ : Il y a eu des 
foules qui ont été bousculées. Pierre et les autres avaient suivi Jésus car ils avaient été marqués 
par lui…par son tempérament de prophète, par son sens de l’humain… et puis on était parti 
pour libérer Israël. Mais un jeudi soir et un vendredi avant la grande fête de la Pâque, ça s’est 
mal terminé : Jésus est arrêté et mis à mort. Par la suite Pierre et les autres ont bien eu des 
apparitions du Ressuscité, mais comment continuer désormais sans lui?

Ne voyant pas d’autres solutions, chacun a repris son métier d’avant : Pierre a repris sa 
barque… elle était restée là à clapoter au bord du Lac…. Il y a plein de souvenirs qui 
reviennent …mais il faut reprendre les filets pour gagner sa vie. 

Alors voilà plusieurs « disciples » au bord du Lac de Tibériade. Ils se décident à passer la 
nuit à la pêche. Plusieurs suivent Simon-Pierre. Mais cette nuit là ils n’ont rien pris: pas de 
poissons à vendre demain… et ces trois années ont été trois années perdues. On va 
recommencer le quotidien de la vie professionnelle où on ne voit pas le sens de ce que l’on fait. 
Avant, au moins, on rencontrait les gens, on les aidait, on leur donnait la main pour qu’ils s’en 
sortent, et maintenant, c’est Pierre, Jacques et les autres qui sont au creux de la vague. Chacun 
est retourné retrouver SA petite barque, chacun pour SON propre compte…

Il y a des passages de ce genre dans nos vies qui ne sont pas évidents à vivre, des 
moments où nous avons l’impression de faire des marches-arrière… et même de vivre des 
parenthèses dans une vie. On croit que rien n’a avancé. Mais regardons de près quand même : 
n’aurions pas fait un petit pas sans le voir ? En tout état de cause, nous sommes devenus 
quelqu’un d’autre…

« Au lever du jour, Jésus parut sur le rivage »… c’est au lever du jour, comme au matin de 
Pâque. Un jour nouveau se lève… ! Finalement, rien n’est perdu : un jour nouveau chargé de 
plein de promesses va commencer. Après les nuits sombres où on ne prend aucun poisson, 
l’aube se lève avec une présence chargée de vie en abondance : Jésus-Ressuscité lui-même.

Espérer en des matins radieux, pleins de lumière, après une nuit sombre ! Mais quand on 
est dans la nuit, il nous est impossible d’entrevoir le matin, il faut être dans la lumière pour 
entrevoir un de ses rayons… Alors, au cœur de la nuit, il n’y a que l’ESPERANCE qui peut 
nous faire vivre. : nous savons bien que le matin vient après la nuit. La présence du Christ 
ressuscité, c’était inespéré. Finalement, c’est lui la véritable Lumière, la véritable source de la 
vie : il va même la signifier, cette vie qui est en lui, en indiquant un endroit où il y a des 
poissons…. Lui, la vie il la connaît… il sait où elle est. « Allez plutôt dans cette direction : vous 
trouverez… » Mais Jésus laisse chacun libre de prendre ce chemin ou non… de faire 
confiance…

A ces mots : « c’est le Seigneur », Simon-Pierre mit son vêtement, et se jeta à l’eau. Il y a 
quelque chose de changé : Désormais, Jésus est appelé « Seigneur ». Il est devenu quelqu’un 
à qui on doit beaucoup de respect. Alors, Pierre qui devait avoir enlevé son vêtement pour 
travailler, le remit devant « le Seigneur » pour le recevoir le plus dignement possible. Pierre 
remet son vêtement par respect. Désormais, son rapport avec son Seigneur n’est plus comme 
avant. Et moi, devant l’autre, quelle est ma marque de respect ?

Pierre se jette à l’eau… Ici c’est tout un symbole dans cette action… : se jeter à l’eau à la
suite du Christ ressuscité … ! Lui, Pierre, qui avait renié Jésus… tout d’un coup, se lance à sa 
suite….. Nous aussi oserons-nous nous jeter à l’eau à la suite du Christ ?
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